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– La France on l’aime ou on la quitte ! a dit 
Nicolas. 

– La débilitude a enfin un visage, aurait pu 
rétorquer Ségolène. 

Mes paroles sont incisives. Je suis comme ça, 
écorché vif, revendicatif, courroucé. Pour certains je 
serai un délinquant textuel et ils voudront que ce livre 
satirique passe au pilon. Pour d’autres, je serai de 
bonne compagnie pour mon doigté chatouillant et ils 
aimeront que j’en fasse un autre. Doucement les 
enfants. 

Mon histoire est une blessure de la vie. Elle ne m’a 
fait aucun cadeau, comme cette société que j’aimerais 
comprendre dans sa dérive versatile. 

Je suis un insoumis et mes petites douceurs 
acidulées sont un réflexe légitime défense. Mes 
constats rigides précèdent mes jugements doux-
amers, n’en déplaise aux allergiques de la justice 
sociale pour qui le système capitaliste est favorable. 
Donquichottiste, moi ? 

T’as raison Léon ! Ma franchise irascible m’amène 
à la critique désobligeante envers ce monde 
filandreux, effréné dans sa dissonance prosaïque. 
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Je suis un drôle de petit bonhomme qui s’arrache 
le cœur à grands coups de gueule, à la limite du coup 
de boule. Il ne vaut mieux pas ! Mais tu sauras à quel 
point je n’aime pas qu’on me le dise. 
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À ceux qui vivent dans la sous-France, 
car naître et demeurer libres et égaux en 
droit est une grotesque utopie. 

L’auteur. 
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Cet ouvrage est d’une dérangeance inadmigeable1 

Parce que la langue française est torturée, 
bafouée, violée, transgressée, pourquoi 
serais-je censé à mon tour la respecter ? 

Avis aux immortels de l’Académie Française 
pour qui un juif se traduit en feuj ! Drôle 
d’époque, invraisemblable même. 

Re-l’auteur 

                                                
1 Pardon, dérapage verbal, je voulais dire : un dérangement 
inadmissible. Autant pour moi. 
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